
RAPPORT DE FORCE - LOBBYING : EXEMPLE DES NGT

CONTEXTUALISATION :
Pour parvenir à interdire ou autoriser les NGT/OGM, les acteurs s’affrontent
sur le terrain législatif, en essayant d’influencer les parlementaires. Dans
cette fiche de synthèse, nous avons décidé de mettre en lumière ce rapport
de force tel qu’il existe au niveau Français et Européen, en prenant pour
chaque parti les 5 plus gros acteurs. 

LOBBYING PRO VS ANTI EN FRANCE

DES ANTIS OGM/NTG SEULEMENT ?
Les groupes qui s’opposent à l’utilisation du génie génétique dans
l’agriculture n’ont pas ce seul combat. On les retrouve dans la lutte contre
les pesticides et l’agriculture conventionnelle, mais aussi sur d’autres
sujets, comme l’énergie nucléaire, auxquels ils sont opposés. 

En plus des liens directs avec la filière d’agriculture biologique, on
retrouve des acteurs issus de la filière biodynamique, et donc liés à la
mouvance anthroposophique. Cette mouvance (catégorisée comme
étant à dérive sectaire par la MIVILUDES en France) propose une
agriculture détachée des concepts scientifiques, pour une approche
ésotérique, très implantée dans l’espace germanique. L’agriculture
biodynamique participe directement à la guerre d’information contre les
OGM/NTG.

COMPOSITION DES LOBBIES
Les lobbies favorables aux OGM/NTG sont représentés par différents types
d’entité : des industriels, tels que Bayer ou Limagrain (présent aussi à l’UE
avec 50K€ de représentation d’intérêt) qui défendent leurs intérêts
économiques. A cela s’ajoutent les syndicats agricoles : Jeunes Agriculteurs
ou la FNSEA, mais aussi les représentants de groupes industriels :
EuropaBio pour l’industrie des biotechnologies ou FoodDrinkEurope pour
l’industrie alimentaire.

Pour les antis-OGM/NTG, les représentants principaux sont des associations
de défense de la planète, mais aussi des syndicats agricoles, tels que le
MODEF ou la Confédération Paysanne. On retrouve également des
associations et des regroupements d’industriels de l’agriculture biologique,
comme l’ENGA (European Non-GMO Industry Association)

ECOLE DE GUERRE ÉCONOMIQUE - DÉCEMBRE 2023
Pour aller plus loin :

Plus de données sur les dépenses de lobbying : https://cloud.aege.fr/s/Eiko7hav0cRN8PV  

FNSEA
Bayer

Limagrain 
Syngenta

BASF

: 600 000 €
: 200 000 €
: 200 000 €
: 200 000 €
: 100 000 €

*FNE
**FNH

MODEF
ATTAC France

Les Amis de la Terre

: 3 250 000 €
: 600 000 €
: 100 000 €
: 75 000 €
: 75 000 €

*FNE : France Nature Environnement / **FNH : Fondation pour la Nature et l’Homme

Les chiffres sont issus de la Haute Autorité de la Transparence et de la Vie Publique, 
en estimation minimale. Ils ne reflètent que les dépenses annuelles en lobbying, 

de manière générale et recouvrent la représentation d’autres intérêts : 
pesticides, intrants chimiques,agriculture biologique... chez les “pro” comme “anti”

LOBBYING PRO VS ANTI DANS L’UE

Friends of the Earth 
Slow Food

GreenPeace
IFOAM

Via Campesina

: 850 000 €
: 850 000 €
: 618 172 €
: 400 000 €
: 200 000 €

BAYER AG
BASF

Syngenta
Corteva
FNSEA

: 6 000 000 €
: 3 000 000 €
: 1 500 000 €
: 900 000 €
: 200 000 €

Les chiffres sont issus du Registre de la Transparence de l’Union Européenne et 
de LobbyFacts.ue  Ils sont exprimés en valeur minimale déclarée par an. Depuis 2021, les
ONG ne sont plus obligées de transmettre leurs dépenses de lobbying, certaines valeurs

(chez les “anti” surtout) sont potentiellement inférieures à celles actuelles. Ils ne reflètent que
les dépenses annuelles en lobbying en général et recouvrent la représentation d’autres

intérêts:  pesticides, intrants chimiques,agriculture biologique... chez les “pro” comme “anti”

https://cloud.aege.fr/s/Eiko7hav0cRN8PV
https://cloud.aege.fr/s/Eiko7hav0cRN8PV
https://cloud.aege.fr/s/Eiko7hav0cRN8PV

